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était séduisante, sous le rapport de la fortune, mais l 'humeur 

acariâtre de la femme de Guy, et la mauvaise conduite de 

son beau-père lui causèrent; dans la suite, beaucoup de 

chagrin. Il fut obligé de soutenir un procès pour une terre 

qu'il avait acquise de Lancelot, bâtard de la maison de Poi­

tiers , et ce ne fut pas sans peine qu'il en conserva la posses­

sion. En 1449, il fut admis dans le conseil delphinal , que 

présidait alors Guillon, et le dauphin, depuis Louis XI, le 

chargea de différentes missions qu'il sut remplir avec autant 

de prudence que d'habileté. Les services qu'il avait rendus 

au prince le sauvèrent de la ruine de Guillon, qui fut dé­

pouillé de ses emplois, pour malversation, et le Dauphin 

voulant même indemniser Guy des pertes qu'il pouvait avoir 

éprouvées, ajouta à sa charge celle de maître des requêtes 

de son hôtel. Lors de l'érection du conseil delphinal en par­

lement , Guy de la Pape conserva le litre de conseiller. Il 

fut envoyé, en 1456, près de Charles "VII, à Angers, pour 

détourner ce prince de faire entrer des troupes dans le Dau-

phiné, mais , malgré toute son éloquence, il ne put y réussir 

e t , connaissant l 'humeur du dauphin , qui n'estimait les ser­

vices que par les succès, il crut devoir se réfugier en Suisse, 

pour y attendre l'issue de l 'événement, Louis XI, parvenu 

au t rône, cassa le président de son parlement du Dauphiné, 

parcequ'il s'était soumis, sans résistance, aux ordres de son 

pè re ; dèslors Guy, craignant son renvoi , n'assista plus que 

rarement aux assemblées de la cour. 

Vers ce temps-là, il perdit son épouse, avec laquelle il 

n'avait été rien moins qu'heureux, et qui lui enleva , par son 

testament , jusqu'à l'usufruit de ses biens. Mais il se remaria 

peu de temps ap rès , et trouva dans sa seconde femme des 

qualités qui le dédommagèrent de son peu de fortune. Tran­

quille dans son intérieur, il s'occupa de mettre en ordre les 

notes qu'il avait recueillies; ce travail el son cabinet parta­

gèrent ses dernières années. Il mourut à Grenoble, vers 

1476, et fut inhume dans l'église des Dominicains, à coté de 


